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Description

Câ??est Ã  lâ??issue de la premiÃ¨re rÃ©sidence de crÃ©ation Ã  la Chartreuse â?? Centre
National des Ã?critures du Spectacle, en fÃ©vrier dernier, que nous avons rencontrÃ© Alexia
Vidal et Karine Debouzie pour le projet Ã? nos corps dÃ©fendus qui se construira sur 3
saisons. Nous en suivrons les Ã©tapes. Ã? lâ??aube de leur nouvelle sortie de rÃ©sidence, ce
mercredi 11 avril Ã  la Chartreuse, on revient sur cette premiÃ¨re Ã©tape dont nous nous
donnions le temps de faire Ã©tat !

Une table remplie de papier avec des mots inscrits dessus et une cabine noire partagent lâ??espace
de la piÃ¨ce devenue laboratoire de recherche thÃ©Ã¢trale pour lâ??occasion, un peu comme Ã 
lâ??image du diptyque que semble envisager les deux artistes. Lâ??une est metteure en scÃ¨ne,
autrice, et lâ??autre, artiste plasticienne. Alexia Vidal joue avec les mots alors que Karine Debouzie fait
parler les images de corps.

Vous prÃ©sentez Ã? nos corps dÃ©fendus comme un diptyque. Quelle en sera sa forme ?

Alexia Vidal : On parle de diptyque car lâ??idÃ©e est de prÃ©senter une installation vidÃ©o et un
spectacle de thÃ©Ã¢tre crÃ©Ã©s sur la mÃªme matiÃ¨re, celle des entretiens, dans un thÃ©Ã¢tre.
Cependant, les deux objets pourront vivre indÃ©pendamment lâ??un de lâ??autre.

Karine, quâ??est ce qui a motivÃ© lâ??artiste plasticienne que vous Ãªtes de faire partir de
cette crÃ©ation ?

Karine Debouzie : La longueur du projet sur 3 ans. rires. Plus sÃ©rieusement, câ??est
lâ??interrogation commune quâ??Alexia et moi partageons sur le corps. Nous avons dÃ©jÃ  travaillÃ©
ensemble. Jâ??avais fait la scÃ©nographie de Tout ce dont nous avons besoin. Jâ??aime bien Ãªtre
sur des transversalitÃ©s de travail. 

Face Ã  nous, se trouve une table remplie de mots plus un carrÃ© blanc (photo ci-dessus).
Comment le travail de recherche a dÃ©butÃ© ?
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Alexia Vidal : Sur la premiÃ¨re semaine de rÃ©sidence, nous nous sommes entraÃ®nÃ©es sur la
maniÃ¨re de mener les entretiens et sur le sujet de faÃ§on plus gÃ©nÃ©rale. Nous avons invitÃ© des
personnes que nous connaissions et qui nâ??avaient pas vraiment un rapport au corps particulier.
Cependant, nous avons vu Ã©merger de belles choses. On voulait un retour de leur part sur notre
faÃ§on de travailler.
Ensuite, sur la seconde semaine, nous avons sollicitÃ© des personnes dont on connaissait leur rapport
au corps un peu atypique. Les entretiens sont trÃ¨s libres. Les choix se portent sur un ou plusieurs
mots et la parole se fait. On relance le moins possible les interviewÃ©s sur leurs dires et nous
nâ??orientons pas leurs rÃ©ponses. Le carrÃ© blanc est un peu le joker donnÃ© aux personnes. Si
elles veulent parler dâ??une chose qui nâ??est pas citÃ©e, elles peuvent sâ??en saisir et parler sur ce
quâ??elles souhaitent.
Selon ce qui est abordÃ©, on se permet dâ??approfondir une idÃ©e. On perÃ§oit les diffÃ©rents
mouvements de la pensÃ©e des interviewÃ©s trÃ¨s intÃ©ressant de voir comment ils vont
sâ??approprier le dispositif et quelles dÃ©finitions ils mettent derriÃ¨re les mots. Chacun chemine dans
son rapport au corps et câ??est ce qui est intÃ©ressant.
Karine Debouzie : Oui, câ??est curieux parfois, mais câ??est hyper gÃ©nÃ©reux dans ce que les
gens nous livrent.

Alexia Vidal et Karine Debouzie dans la
cabine

Les entretiens permettront de travailler sur la future Ã©criture du spectacle de la part
dâ??Alexia. Vous, Karine, comment procÃ©dez-vous ?

Karine Debouzie : Dâ??aprÃ¨s ce que les personnes ont Ã©voquÃ©, je commence par filmer, dans la
cabine, une partie du corps dont elles ont parlÃ©. Ceci me permet dâ??avoir une premiÃ¨re prise.
Ensuite, tout se fait par le dialogue. Puis, je les laisse seules avec la camÃ©ra. Les rÃ©sultats sont
Ã©tonnants. MÃªme si par le cheminement des mots, les gens se livrent Ã©normÃ©ment, ils se livrent
encore plus devant la camÃ©ra.

Vous filmez dans la cabine qui implique une proximitÃ© avec le sujet ?
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Karine Debouzie : Oui. Je filme sur des trÃ¨s petites zones dont le micro-mouvement devient grand Ã 
lâ??Ã©cran.
Alexia Vidal : Lorsque je vois les images, je suis incapable de dire quelle est la partie du corps
filmÃ©e. Ã?a ouvre un imaginaire fou : Ã§a peut Ãªtre animal, tel le pouls du cÅ?ur, ou encore un
paysageâ?¦
Karine Debouzie : Lâ??idÃ©e de la vidÃ©o est de comment imager le corps sans trop Ãªtre illustratif.
Les propos tenus par les personnes ne sont pas directement connectÃ©s avec lâ??image.

Comment allez-vous transformer lâ??ensemble des entretiens en un texte pour le thÃ©Ã¢tre ?
Avez-vous une idÃ©e du rÃ©sultat ?

Alexia Vidal : Le projet est parti dâ??un dÃ©sir. Je me suis aperÃ§ue que de parler de mon rapport au
corps avec dâ??autres personnes provoquait des questionnements. Puis, jâ??ai travaillÃ© sur le corps
avec des metteurs en scÃ¨ne et des chorÃ©graphes. Cela a modifiÃ© la perception que je pouvais en
avoir Ã©galement.
Pour lâ??instant, je retranscris les entretiens. Ceci me permet de mettre en valeur certaines parties
pour un futur texte. Encore une fois, on se laisse le temps du laboratoire. On espÃ¨re pouvoir
rÃ©pliquer ce dispositif dans diffÃ©rents endroits. Ensuite, ce sera temps de partir avec les
comÃ©diens et toute cette matiÃ¨re afin de travailler sur une Ã©criture au plateau, et se poser toutes
les questions du style : comment on rÃ©Ã©crit, est-ce que lâ??on dÃ©roule des personnages selon un
entretien, ou traversons-nous tous les entretiensâ?¦ Il y aura Ã©galement des sons des
enregistrements et des images que Karine aura tournÃ©s et enregistrÃ©s. Ã?a rentrera dans la
rÃ©flexion lors de lâ??Ã©criture au plateau.
MÃªme si ce spectacle est basÃ© sur du matÃ©riau du rÃ©el, le but est dâ??en faire un objet
poÃ©tique et non un spectacle dans la lignÃ©e du thÃ©Ã¢tre documentaire. MÃªme si jâ??aime
beaucoup ce style, je nâ??ai pas envie de mâ??inscrire lÃ -dedans. Pour lâ??instant, je ne sais pas si
je vais faire appel Ã  un auteur ou une autrice pour lâ??Ã©critureâ?¦ Je me laisse le temps de tout cela.

MÃªme si vous Ãªtes en laboratoire, avez-vous une idÃ©e du nombre de comÃ©diens sur le
plateau ?

Alexia Vidal : Je ne sais pas combien de comÃ©diens il y auraâ?¦ Je me questionne Ã  savoir si je
vais jouer moi-mÃªme car la thÃ©matique me tient vraiment Ã  cÅ?ur, Ã§a me questionne.   

â??

Ã? lâ??issue de cette rencontre, jâ??ai pu visionner les premiÃ¨res images tournÃ©es par Karine
Debouzie, teintÃ©es dâ??onirisme et dâ??Ã©trangetÃ©. Le regard interrogeait lâ??image. Elle nous
plaÃ§ait tel des explorateurs sur une terre inconnue. Le rÃ©sultat Ã©tait saisissant car ne sachant pas
de quelle partie du corps dont il Ã©tait question. Le corps devint alors cet immense terrain de jeu dont
chaque pore peut faire parler lâ??humain. Le corps, la peau, le rapport Ã  soi et Ã  lâ??autreâ?¦ la
compagnie dâ??Alexia Vidal nâ??a jamais aussi bien portÃ© son nom : Corps de Passage.

Ã? suivreâ?¦

Laurent Bourbousson
Photo : Alex Nollet
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Le site de la Compagnie Corps de Passage
Le site de Karine Debouzie
Sortie de laboratoire, le mercredi 11 avril 2018, Ã  La Chartreuse â?? centre national des Ã©critures du
spectacle, Ã  18h30, entrÃ©e libre sur rÃ©servations. Renseignements : ici
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